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Le vendredi 6 juillet 2018 

DOSSIER DE PRESSE  

 

 
AUTOTEST VIH® : 

ENFIN L’ESPOIR D’ENRAYER L’EPIDÉMIE 
 

 

 
 

                1- ÉPIDÉMIOLOGIE VIH EN FRANCE : RAPPEL  
 

 

> Entre 5500 et 6000 contaminations par an en France  
 

En France, le nombre de personnes vivant avec le VIH a augmenté régulièrement depuis le 

début de l’épidémie, en raison du nombre annuel de nouvelles contaminations par le VIH 

toujours supérieur à celui du nombre de personnes séropositives qui décèdent chaque année. 

Il a été estimé à 153 400 fin 2013 [IC 95% : 150 300-156 200]1. Ce nombre est néanmoins 

probablement sous-estimé et serait compris entre 155 000 et 205 000 personnes. 

 

Par ailleurs, l’incidence du VIH est estimée à environ 5 800 personnes en 2013 et 5 700 en 

2014, soient 13 nouvelles contaminations pour 100 000 personnes de 18 à 69 ans2. 

Environ la moitié (51%) de ces contaminations est liée à des rapports sexuels entre hommes, 

48% à des rapports hétérosexuels, et 1% à l’échange de seringue entre usagers de drogues2. 

 

 

On peut prendre les chiffres dans tous les sens, ils sont mauvais. Même si on observe (en 2016) 

une diminution de 5% du nombre des découvertes de séropositivité par rapport à 2013 et aussi 

une augmentation du nombre de tests de dépistage réalisés mais qui est dérisoire (+ 400 000 

depuis 2010). Ces chiffres sont moins mauvais chez les hétérosexuels, qui voient le nombre de 

découvertes de séropositivité́ continuer à diminuer depuis 2013, avec -9%, soit 3 200 

diagnostiques en 2016. Les hommes ayant des rapports avec des hommes (HSH) et les 

hétérosexuels nés à l’étranger —dont les 3⁄4 sont nés dans un pays d’Afrique subsaharienne— 

restent les deux groupes les plus touchés, avec respectivement 44% et 39% des découvertes. 

Pourquoi : un dépistage tardif stable, un déficit de dépistage qui n’est qu’insuffisamment compensé 

par la mise à disposition des TROD et des autotests, des prises de risques chez les HSH notamment 

insuffisamment couverts par la PrEP dont le poids ne figure pas dans les chiffres de l’année 2016 

rendus publics le 1er Décembre 2017. Enfin, le chiffre de 2016 du nombre de découvertes de 

séropositivité devrait être confirmé/infirmé dans les mois qui viennent grâce au passage à une 

déclaration en ligne (e-DO). 

 

Professeur Gilles PIALOUX, Chef de service des Maladies infectieuses et tropicales à l'hôpital Tenon 
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| Un diagnostic tardif dans 27% des cas | 

 

 
Près de 6000 personnes ont découvert leur séropositivité en 20162. Si 37% de ces 

diagnostics étaient précoces (au stade de primo-infection ou avec plus de 500 CD4), 27% 

concernaient des individus qui étaient au stade avancé de l’infection VIH (au stade 

sida ou avec moins de 200 CD4)2.  

 

 

Un diagnostic tardif a des conséquences lourdes pour la prise en charge médicale de l’infection VIH 

et constitue une perte de chance pour la personne atteinte. 

Alors que, rappelons-le, une infection dépistée et traitée précocement permet aux personnes vivant 

avec le VIH de bénéficier d’une qualité de vie comparable à celle de la population générale et de 

faire bénéficier son ou ses partenaires de l’effet TasP (Treament as Prévention). La moitié des 

diagnostics à un stade avancé concerne les hétérosexuels nés à l’étranger. Chez les HSH, au 

contraire, cette proportion est plus faible, à 18%. Et la proportion de diagnostics à un stade avancé 

est toujours plus élevée chez les UDI : 43% de diagnostics dans cette population a lieu à un stade 

avancé en 2016. La proportion de diagnostics précoces est stable depuis plusieurs années : 37% 

des séropositivités VIH ont été découvertes à un stade précoce en 2016. On estime toujours à 

environ 25 000 le nombre de personnes qui ignorent qu'elles vivent avec le virus, et c'est cette 

épidémie cachée qui entretient en grande partie l'épidémie. L’autotest VIH aujourd’hui disponible 

est un outil très fiable. Il doit être largement utilisé et répandu pour enrayer cette épidémie 

cachée, d’autant qu’il est facile à utiliser et très accessible (en pharmacie et distribué gratuitement 

par les associations). L’objectif qui a montré son efficacité à San Francisco est de conjuguer toutes 

les approches : le dépistage hors les murs, le Dépister-et-traiter rapidement, la PrEP, le TasP, le 

dépistage des IST associées. Une seule de ces méthodes ne suffira pas pour atteindre les objectifs 

90-90-90, ou mieux 95-95-95. 

 

Professeur Gilles PIALOUX, Chef de service des Maladies infectieuses et tropicales à l'hôpital Tenon 

 

 

 

| Parmi les causes : un dépistage insuffisant | 
 

 

Ce retard de diagnostic s’explique notamment par un recours insuffisant au dépistage, 

43% des découvertes de séropositivité en 2016 concernant en effet des personnes 

déclarant n’avoir jamais été testées auparavant pour le VIH2. 
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                2 - PERMETTRE UN ACCÈS SIMPLIFIÉ AU DÉPISTAGE     
            POUR TOUS ET PARTOUT : LA RÉVOLUTION AUTOTEST  
            VIH®  
 
 

> Un dépistage accessible, fiable et réalisable en autonomie en 

seulement 15 minutes 
 

 

L'autotest VIH des laboratoires AAZ, depuis sa sortie en 

France reste une innovation dans le domaine de la prévention 

combinée. Selon les personnes qui l'utilisent et viennent nous 

voir parfois en centre de dépistage, son utilisation est simple 

et les patients nous disent avoir confiance dans le résultat 

dont l'interprétation n'est pas ambigüe. Par ailleurs il n'est pas rare aujourd'hui de voir des patients 

qui se sont dépistés uniquement à l'aide de l'autotest et qui n'avaient jamais fait de test 

auparavant, que ce soit avec leur médecin traitant ou dans un centre de dépistage. L'autotest 

apporte indéniablement un plus, et bien que sa sortie ait suscitée de l'inquiétude, il est 

actuellement parfaitement intégré dans notre environnement. 

 Dr Thierry PRAZUCK 
 Chef de Service du Service des Maladies Infectieuses et Tropicales, CHR Orléans 

 

FOCUS : L’OBJECTIF MONDIAL « 90-90-90 » DE L’ONUSIDA 
 

L’Onusida, programme de l'ONU destiné à coordonner l'action des différentes agences 

spécialisées de l'ONU pour lutter contre la pandémie de VIH a fixé un objectif à atteindre 

au plus tard en 2020 :  

 

➔ 90% des personnes séropositives devront connaître leur statut sérologique,  

➔ 90% des personnes devront connaître leur séropositivité et recevoir des 

traitements antirétroviraux,  

➔ 90% des personnes sous traitements antirétroviraux auront une charge 

virale indétectable (et ne transmettront donc plus le virus à leurs 

partenaires sexuels). À l'horizon 2030, l'objectif pourrait être relevé à 95-95-95, 

ce qui permettrait à la communauté internationale de mettre fin à l'épidémie de 

Sida3.  

 

En France, seules 84% des personnes vivant avec le VIH connaissent leur statut 

sérologique (Données 2013)3. Pour espérer atteindre l’objectif 90-90-90, il est capital de 

développer et mettre en œuvre toutes les actions susceptibles de favoriser le dépistage du 

VIH.  
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Les autotests VIH® sont des dispositifs médicaux 

fabriqués en France par AAZ, PME française 

innovante spécialiste du diagnostic du VIH depuis 

25 ans. Disponibles en pharmacie sur l’ensemble 

du territoire depuis septembre 2015, ils permettent 

un dépistage fiable, rapide et simplifié du VIH : 

une goutte de sang suffit pour un résultat en 15 

minutes.  

Près de 300 000 autotests VIH® ont été vendus en 

France depuis leur lancement aux pharmacies, avec 

une forte croissance des ventes en 2018 (+17% pour 

le début d’année 2018 vs 2017). Près de 12 000 

pharmacies le proposent. Le prix a baissé et se situe 

désormais aux alentours de 23 euros (moins de 20 

euros sur plusieurs sites de vente en ligne de 

pharmacie). 

Fabien Larue, Directeur et Chief Operating Officer du 

laboratoire AAZ, revient sur ce dispositif médical qui 

donne un nouveau souffle à la lutte contre le VIH et pour le dépistage des personnes 

séropositives : « L’autotest VIH® a été conçu avec 3 objectifs : la fiabilité, la simplicité 

d’utilisation et la sécurité pour l’utilisateur. Sa fiabilité est proche de 100%, c’est un test utilisé 

par les professionnels de santé dans le monde entier depuis plus de 10 ans et qui a obtenu 

toutes les plus grandes certifications internationales. Simple d’utilisation, c’est le test qui 

requiert la plus petite quantité de sang au monde (2,5µl c’est à dire une trace de sang), 

automatiquement aspiré par le test (pas besoin de pipette ou de quelconque dispositif de 

transfert). Pour ce qui est de la sécurité, l’autotest est doté d’un mécanisme de contrôle interne 

qui garantit à l’utilisateur profane qu’il a bien prélevé la quantité de sang nécessaire et qu’il a 

bien réalisé son autotest et qu’il peut donc avoir toute confiance dans le résultat qu’il lit. Ce 

dernier aspect est très important à souligner à l’heure où des autotests dépourvus de cette 

sécurité (et qui peuvent donc donner un résultat négatif à une personne infectée) seraient 

annoncés prochainement dans les pharmacies françaises. » 

 

 Nous avons consacré 3 ans chez AAZ à la recherche, au développement et à la validation de cet 

autotest de dépistage du VIH. Nous nous sommes entourés d’éminents experts français de la lutte 

contre le VIH, virologues, infectiologues, sociétés savantes comme la SFLS, le CESPHARM, et bien 

sûr avec les associations AIDES, HF Prévention, Sida Info Service et aussi les autorités de santé. 

Nous avons été récompensés un an après le lancement de l’autotest en obtenant le Prix de la 

Recherche Pharmaceutique catégorie Dispositifs Médicaux : le Prix Galien 2016, le « Nobel de la 

pharmacie ». Nous sommes nommés pour le Prix Galien International qui sera décerné en 

,, 

Les appréhensions des pharmaciens 

liées au lancement de l’autotest VIH 

en 2015 n’ont plus lieu d’être 

aujourd’hui car nous n’avons que des 

bons retours d’expérience en officine. 

Les ventes sont d’ailleurs en 

augmentation en 2018 puisque nous 

sommes à une tendance de plus de 

100 000 unités cette année contre 

90 000 l’an passé. Il faut toutefois 

que les pharmaciens soient 

particulièrement vigilants à l’avenir 

sur ce type d’autotest comme 

l’indiquent les dernières 

recommandations de l’Académie 

Nationale de Pharmacie afin d’éviter 

que des tests peu fiables et non 

sécurisés s’introduisent dans nos 

pharmacies sous couvert d’un simple 

marquage CE. 

 
Marie-Josée Augé-Caumon, Conseiller 
USPO (Union des Syndicats de 
Pharmaciens d’Officine) 
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novembre 2018 dans une grande capitale africaine. Autotest VIH®, accessible en officine, a été 

unanimement reconnu par l’ensemble de notre profession comme l’une des étapes clé dans la lutte 

menée depuis 30 ans contre le VIH. 

 

Dr Joseph Coulloc’h, Président AAZ  

 

 
Source : SIDIV  

 

  
Il faut alerter le public sur l’importance de bien choisir son autotest : certains tests avec une simple 

bande de contrôle de migration (qui peuvent conduire à un résultat faussement négatif pour une 

personne infectée) tentent en effet de s’introduire en France avec le statut d’autotest. En effet, 

cette bande apparait même si la personne a mal réalisé son test, en ne mettant pas assez de sang 

par exemple, et peut donc conduire à un résultat négatif pour une personne infectée par le VIH. 

Pour faire la distinction entre les deux types de test, il suffit de mettre de l’eau à la place d’une 

goutte de sang sur un autotest. Si une bande contrôle apparait quand même, il s’agit alors 

d’un test pas fiable qui ne permet pas d’assurer la sécurité nécessaire à l’utilisateur. Le pharmacien 

et l’utilisateur doivent être particulièrement vigilants si les autorités de santé ne se positionnent 

pas rapidement sur le caractère dangereux de ce type de test. 

  
Dr Jean-Claude TARDY, 

Virologue aux Hospices Civils de Lyon, spécialiste du dépistage du VIH 
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| L’autotest VIH® déjà remboursé par 

5 complémentaires santé | 

 
Le service médical rendu de l’autotest VIH et son apport stratégique dans la lutte contre la 

pandémie de VIH, ont déjà incité 5 complémentaires santé, parmi beaucoup d’autres qui 

prévoient de le faire d’ici la fin de l’année, à en proposer la prise en charge. Cette liste devrait 

s’allonger d’ici le 1er décembre prochain, date de la journée mondiale de lutte contre le SIDA. 

 

NOM Statut de la prise en charge  Montant du remboursement  

SMENO Pris en charge  20€/an  

CNM  Pris en charge  50€ à 100 €/an  

MGEL Pris en charge  5€ ou 10€/an  

LMDE Pris en charge  10€/an 

SMEREP Engagement de prise en charge dans 
les 12 prochains mois 

à venir 

 

Depuis près de 50 ans, la SMEREP identifie, évalue, prévient et prend en charge les risques de 

santé auxquels sont exposés les étudiants. La dernière enquête annuelle SMEREP « La 

Santé des lycéens et étudiants3 », qui interroge chaque année cette population sur sa santé, 

a mis en lumière sa méconnaissance des modes de transmission et de contamination du VIH et 

un rapport à la prise de risque qui nécessite d’accentuer la prévention. 

  

 
Chez les étudiants, les croyances concernant le VIH ont la vie dure : 11% des étudiants interrogés 

dans le cadre de cette enquête pensent en effet qu’il est possible de guérir du Sida et 15% sont 

convaincus qu’il est possible d’être contaminé par le VIH par une simple piqûre de moustique. Du 

côté de la prévention, le constat n’est guère plus rassurant : s’ils sont 48% à déclarer ne pas 

utiliser systématiquement un préservatif (dont 16% parce qu’ils ont l’impression d’avoir moins de 

sensations lors du rapport sexuel), les étudiants sont 71% à ne pas se faire dépister en cas de 

changement de partenaire... alors même que 42% estiment s’être exposés à un risque 

suffisant. Enfin, l'intérêt de l'autotest VIH et de son application apparaissent ici clairement, 

interrogés sur les raisons de cette absence de dépistage, 30% des étudiants invoquent le manque 

de temps et le fait de ne pas savoir où réaliser ce test. Dans un tel contexte, et en tenant compte 

du fait que 52% des étudiants déclarent rencontrer des difficultés financières, rembourser 

l’autotest VIH est un acte pertinent de prévention et de soin.  

Antoine HUDRY, administrateur de la SMEREP 

 

 
 

L’USPO incite tous les pharmaciens à renseigner les utilisateurs sur la prise en charge de l’autotest 

par les complémentaires santé et à délivrer une facture le cas échéant. 

Marie-Josée Augé-Caumon, Conseiller USPO (Union des Syndicats de Pharmaciens d’Officine) 

,, 
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> Le tissu associatif, partenaire et relai de l’autotest VIH® pour 

un dépistage gratuit qui ne laisse personne de côté   

 
 

| Une mise à disposition gratuite en direction de publics précaires 

et/ou peu enclins à aller vers le dépistage | 

 

 

Dépister tôt permet de traiter tôt et d’offrir les meilleures chances au patient séropositif qui, 

conscient de sa séropositivité et pris en charge médicalement, cesse par ailleurs d’être source de 

contamination. Le premier réseau de distribution de l’autotest VIH en France est le réseau de 

pharmacie, un formidable réseau de proximité, mais encore faut-il pousser la porte de l’officine. 

Multiplier les canaux et réseaux de dépistage est la solution pour une lutte plus efficace contre le 

VIH ; l’autotest VIH mis à disposition gratuitement pour les populations les plus éloignées du 

circuit traditionnel de dépistage y participe activement. 
 

Jérôme ANDRÉ, Directeur HF Prévention 

 

 

L’autotest VIH est un outil complémentaire de l’offre de dépistage existante. Plus il 

y a d’outils disponibles, plus il y a de possibilités de connaître son statut 

sérologique, mieux il est possible de raccourcir la fenêtre de temps entre la 

contamination, le diagnostic, et l’entrée dans le soin ; je rappelle que 25 000 

personnes en France n’ont pas connaissance de leur séropositivité. Nous sommes le 

plus grand opérateur de dépistage en France (40 000/an) et à chaque remise d’un 

TROD négatif, nous proposons systématiquement la remise d’un ou plusieurs 

autotests pour que les personnes puissent se dépister le plus souvent possible. 

C’est aussi un moyen de permettre aux gens que nous recevons de devenir des 

relais communautaires en les invitant à parler de l’autotest à leurs partenaires 

sexuels, de leur en remettre et d’en expliquer le fonctionnement. 
 

Grégory BRAZ, chargé de mission nouvelles stratégies de santé 

et coordinateur chez Aides 

 

 

Notre rôle est d'améliorer l'accessibilité de toutes les solutions de dépistage. Depuis 2016, nous 

avons centralisé, coordonné et contribué à accélérer la distribution gratuite des autotests par les 

structures habilitées à Paris et en Ile-de-France. En 1 an, près de 15 000 autotests VIH® ont été 

mis en circulation en vue d'une distribution gratuite sur le territoire régional, 40% ont été 

distribués à ce jour. Si l'autotest VIH a une fonction de rattrapage pour les personnes hors du 

système de santé qui n'ont pas recours au dépistage, il s'adresse aussi aux personnes qui 

se testent déjà, leur offrant ainsi la possibilité d'augmenter la fréquence de leur dépistage. 

Eve Plenel, Directrice Générale « Vers Paris sans sida » 

,, 

,, 
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En parallèle de la mise à disposition en pharmacies, l’autotest VIH fait l’objet d’une mise à 

disposition gratuite en direction de publics en situation de précarité et/ou éloignés 

du parcours de soin classique, via des partenariats associant le laboratoire AAZ et les 

associations de lutte contre le VIH Aides, HF prévention et la ville de Paris à travers 

l’association Vers Paris sans Sida.  

 

| Un outil de dépistage qui permet notamment d’atteindre un public 

jeune HSH et qui convainc 100% des utilisateurs 

par sa simplicité d’utilisation | 

 

En accompagnement de la mise à disposition gracieuse de l’autotest, l’association HF Prévention 

qui intervient dans les champs de la santé sexuelle, du diabète, de la nutrition et des problèmes 

cardio-vasculaires a systématiquement proposé aux personnes souhaitant bénéficier d’un 

dépistage gratuit de répondre à un court questionnaire anonyme les priant de communiquer 

leur âge, leur orientation sexuelle et la manière dont elles s’étaient procurées l’autotest VIH.  

 

Les réponses à ce questionnaire ont permis d’établir, sur la base d’un panel de répondant de 

près de 500 personnes, que 57% des demandeurs étaient âgés de 18 à 25 ans et 26% 

âgés de 26 ans à 35 ans (la part de personnes âgées de 36 à 45 ans et de 46 à 60 ans 

étant respectivement de 14% et 3%). L’autotest VIH permet donc de toucher un public 

difficile à amener au dépistage par les méthodes traditionnelles.  

 

Plus de la moitié des nouveaux cas de contamination étant liés à des rapports sexuels 

entre hommes2, il est intéressant de noter que 40% des personnes ayant demandé à 

bénéficier d’un dépistage gratuit par autotest VIH sont homosexuelles (26% 

bisexuelles et 33% hétérosexuelles).  

 

Si 74% des répondants qui se sont procurés l’autotest VIH® directement auprès de HF 

Prévention, 26% ont par ailleurs déclaré se l’être vu remettre par leur partenaire, ce 

qui témoigne d’une démarche proactive dans la volonté d’utiliser l’autotest VIH pour 

se protéger tout en protégeant son partenaire.  

 

Enfin, 100% des utilisateurs déclarent que l’autotest VIH® est facile d’utilisation. 

 

 

Nous sommes une association de prévention spécialiste des « publics invisibles » qui sont 

composés d’hommes ayant des relations sexuelles avec d'autres hommes principalement 

hétérosexuels (mais aussi homosexuels, bisexuels), de personnes en situation de prostitution 

assumée ou non, et de migrants. Notre mission est d’aller à leur rencontre dans les forêts, parkings 

et aires d’autoroute, universités, centre commerciaux et cœurs de cités, afin de leur proposer un 

dépistage gratuit. Ils sont le plus souvent éloignés du dépistage parce qu’ils n’ont pas conscience 

,, 
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d’avoir un comportement à risque et/ou parce qu’une gêne financière peut les dissuader d’entamer 

cette démarche dans le circuit traditionnel. Nous leur proposions déjà des Tests de dépistages 

rapides (TROD) à raison de 10 000 par an ; aujourd’hui, nous leur proposons également 

environ 2000 autotests VIH par an. L’autotest VIH 

 est un outil qui permet d’avoir une meilleure offre de prévention et de dépistage en 

permettant aux gens de déterminer leur statut sérologique au moment qui leur convient 

le mieux et en toute confidentialité. 

 

Jérôme ANDRÉ, Directeur de l’association HF Prévention 

 

 

            3 - LANCEMENT DE L’APPLICATION SMARTPHONE  
            AUTOTEST POUR INFORMER ET ORIENTER  
            AVANT, PENDANT ET APRÈS LA RÉALISATION D’UN     
            AUTOTEST  
 

 

 

> Des contenus et fonctionnalités offrant un accompagnement 

personnalisé  
 

L’application AUTOTEST téléchargeable gratuitement sur 

l’Apple store et Google Play permet aux personnes qui la 

téléchargent d’accéder à toute l’information dont elles ont 

besoin pour :  

➔ Mettre en place une stratégie de prévention face au 

VIH et autres IST,  

➔ Réagir adéquatement en cas de prise de risque 

récente (moins de 48h), 

➔ Identifier une pharmacie de proximité ou une 

pharmacie en ligne commercialisant l’autotest VIH, 

➔ Être orientées vers des associations de proximité. 

 

> Favoriser la bonne utilisation du test et bien orienter en cas de 

résultat positif 
 

L’application AUTOTEST permet aussi à son utilisateur d’accéder à une vidéo explicative 

détaillant la bonne manière d’utiliser l’autotest VIH. Il est invité à personnaliser son 
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expérience utilisateur en scannant le QR Code présent sur la 

boîte autotest VIH® en sa possession. Cette manipulation, qui 

active un mode strictement privé, lui permet de réaliser son 

test pas à pas avec des indications en temps réel.  

Au terme des 15 minutes d’attente nécessaire à la communication 

des résultats, l’utilisateur est invité à cliquer sur l’icône qui lui 

correspond : autotest positif, autotest négatif ou aucun de 

deux résultats précédents, soit un autotest indéterminé. Si le 

résultat du test est positif, l’utilisateur est incité à consulter 

un médecin et à lui présenter l’autotest réalisé, à faire confirmer 

le résultat de l’autotest en laboratoire, et à prendre toutes les 

dispositions nécessaires pour se protéger et protéger les 

autres. 

Enfin, le numéro de Sida Info Service est rappelé et du soutien est proposé avec une 

possible orientation vers des associations ou centres de dépistage de proximité.  

  

Les vidéos de démonstration d’utilisation de l’autotest VIH® que nous avons mises à la disposition 

du public en ligne ont été visionnées plus de 100 000 fois, ce qui témoigne d’une attente forte de la 

part des utilisateurs en matière d’aide à la réalisation. L’application répond à cette attente et va 

plus loin : elle oriente les utilisateurs de manière personnalisée en fonction du résultat obtenu. Elle 

permet aussi aux utilisateurs de s’autonomiser sur la gestion de la prévention. 

 

Laure POIGNANT, Spécialiste Produit chez AAZ   

 

 
La fonctionnalité « Calendrier de rappels » est très intéressante car elle incite à se dépister 

régulièrement et à suivre de ce fait les recommandations de la Haute Autorité de Santé. L’an 

dernier, la HAS a recommandé notamment à la population HSH de se dépister tous les 3 mois. 

L’autotest VIH est un outil tout à fait adapté à cette fréquence de dépistage. 

 

Professeur Gilles PIALOUX, Chef de service des Maladies infectieuses et tropicales à l'hôpital Tenon 

 

> Une application plébiscitée par les associations de prévention  
 

 

L’application AUTOTEST permet de trouver des autotests VIH où que l’on soit grâce à la 

géolocalisation et d’accéder à un contenu informatif pédagogique de qualité. Elle offre aussi, et 

c’est là à mon sens son intérêt majeur, la possibilité de bénéficier d’un accompagnement 

personnalisé au moment où l’on fait l’autotest VIH mais aussi après que le résultat soit obtenu, 

orientant la personne dépistée avec un résultat positif vers le parcours de soin. 

 

Jérôme ANDRÉ, directeur de l’association HF Prévention 

,, 

,, 
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L’atout majeur de cette application est qu’elle permet d’avoir accès, au sein d’un seul et même 

« univers », à tout ce qui est nécessaire pour s’informer sur le VIH en général, le dépistage en 

particulier, et d'être orienté vers les bons interlocuteurs en cas de test positif. Il est important 

d'être immédiatement bien accompagné. Pour un public jeune, ultra connecté, qui a toujours son 

portable à portée de main mais qui a du mal à aller demander des informations dans un accueil à 

distance ou physique généraliste, cette application très pratique est tout à fait pertinente. 

Dr Arame Reymes-Mbodje, Directrice de l’association Sida Info Service 

 

 

 

  Il est primordial aujourd'hui de favoriser la répétition du dépistage pour les populations exposées, 

en facilitant le passage à l'acte "à deux pas" ou "en deux clics". Avec sa fonction de localisation des 

pharmacies proposant l'autotest VIH, cette nouvelle appli peut y contribuer.  

Eve Plenel, Directrice Générale "Vers Paris sans sida » 

 

 

 

            4 - DES AUTOTESTS « MADE IN FRANCE » ASSEMBLÉS 
            DANS LE VAL D’OISE (95) PAR DES TRAVAILLEURS                                                                                                                                                   
            HANDICAPÉS  
 

 

 

        
 

 

Focus sur le site de Villiers-le-Bel au sein duquel travaillent 150 travailleurs 

handicapés, avec Henri-Aurélien CHOPINAUD, Directeur du Pôle Travail et Handicap 

de l’USSIF (Union Soins et Services Ile de France) 

  

« Nous œuvrons dans le secteur de l’économie sociale et solidaire et accueillons sur 

notre site de Villiers-le-Bel une entreprise adaptée et un ESAT pour un total de 150 

travailleurs handicapés. Les effectifs de l’entreprise adaptée sont composés de salariés en 

situation de handicap qui relèvent du code du travail, tandis que l’ESAT accueille des usagers 

relevant du code de l'action sociale et des familles qui sont orientés par la Maison 

,, 

,, 
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Départementale des Personnes Handicapés (MDPH). A l’ADEP, 100% des effectifs de production 

travaillant dans notre entreprise adaptée sont des travailleurs handicapés (la loi fixe un 

minimum de 80% de travailleurs handicapés). Initialement positionnés sur des métiers de petite 

main d’œuvre, nous avons entrepris, en nous appuyant sur les moyens dont nous disposions 

déjà (une salle blanche de norme ISO), de développer nos compétences et équipements 

pour pouvoir proposer des prestations de conditionnement de dispositifs médicaux. 

Ce type de conditionnement, qui requiert un environnement de travail maîtrisé par un 

certain nombre de procédures rigoureuses (lavage des mains, entrée et sortie de SAS…), 

n'est pas spontanément associé à l'intervention d'une main d'œuvre composée de personnes 

en situation de handicap que beaucoup imaginent confinée à la seule réalisation de travaux peu 

exigeants. En faisant ce choix audacieux, nous avons démontré que les travailleurs handicapés 

étaient parfaitement capables de fournir des prestations techniques de haute qualité. Nous 

avons créé notre propre marque, Tech’AIR, dont le nom évoque à la fois la notion de 

soin par un jeu de mot avec la phonétique de la langue anglaise (« take care »), et notre 

maîtrise technique de la préservation d’un air propre non contaminé par des bactéries, 

indispensable au conditionnement des dispositifs médicaux. Cette création de marque nous 

distingue et fait la fierté de nos travailleurs handicapés qui voient en elle une reconnaissance 

de notre capacité à proposer des prestations parfaitement alignées en termes de qualité sur les 

entreprises de milieu ordinaire. Je tiens à préciser que nous sommes certifiés ISO 9001. 

Si AAZ nous a choisi pour conditionner les autotests VIH, c’est en raison de notre 

expertise en tous points similaires à celles de nos concurrents du milieu ordinaire, 

mais aussi parce que nous sommes une entreprise française, implantée dans un 

territoire qui a besoin d’être valorisé et qui innove dans le domaine de l’économie 

sociale et solidaire. Nous sommes fiers de ce partenariat. » 
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          À PROPOS DE… 

  

 

 

> Membres du comité de suivi autotest VIH® 

 
• Jérôme André - Directeur, HF Prévention 

• Dr Marie-Josée Augé-Caumon - Conseiller USPO (Union des Syndicats de Pharmaciens 

d’Officine)  

• Grégory Braz - Chargé de mission Nouvelles Stratégies de Santé, AIDES  

• Candice Coulloc’h - CRO, AAZ  

• Dr Joseph Coulloc’h – Pharmacien Responsable CEO, AAZ  

• Dr Nathalie Cugnardey - Médecin responsable, Mylan  

• Dr Radia Djebbar - Coordinatrice Scientifique Sida Info Service  

• Dr Georges Kreplak - Biologiste, Paris  

• Fabien Larue - COO, AAZ  

• Pr Gilles Pialoux - Chef de Service des Maladies Infectieuses et Tropicales, Hôpital TENON, 

Paris  

• Dr Thierry Prazuck - Chef de Service des Maladies Infectieuses et Tropicales, CHR Orléans  

• Dr Arame Reymes-Mbodje - Directrice Sida Info Service  

 

> AAZ 
 

AAZ, société sœur de NEPHROTEK, a conçu, validé et marqué CE avec 

l’aide d’un groupe d’experts français en matière de lutte contre le 

VIH/SIDA le premier autotest de dépistage sanguin du VIH : autotest VIH®. 

L’autotest VIH® est disponible depuis le 15 septembre 2015 en France dans près de 12 000 

pharmacies puis dans des dizaines de milliers de pharmacies en Europe (Belgique, Italie, 

Espagne, Danemark …). 

L’autotest VIH® constitue un outil complémentaire de dépistage pour les personnes qui ne 

peuvent pas ou ne veulent pas recourir aux autres offres de dépistage existantes. L’autotest 

VIH® a été conçu pour répondre à toutes les exigences en matière de sécurité pour l’utilisateur 

(contrôle interne de la présence de l’échantillon de sang) et de facilité d’utilisation (système de 

prélèvement automatique intégré à l’autotest, pas de dépôt de diluant, mode d’emploi facile à 

lire). 

Plus d’informations : www.autotest-sante.com 

 

http://www.autotest-sante.com/
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> ADEP  

En repositionnant ses services pour redynamiser l’activité, l’équipe de l'ADEP 

a souhaité mettre ses compétences et son goût pour l’innovation, aussi bien 

technique que sociale, au service de ses clients déjà existants et se 

rapprocher au plus près de leurs besoins. 

Dans cette dynamique sont nées en 2014 les premières activités en atmosphère contrôlée en 

ESAT et EA de Villiers-le-Bel. Depuis 2014, l’ESAT et l’EA poursuivent leurs investissements 

matériels et humains, et s’équipent progressivement d’outils de conditionnements performants 

et de certification EN 13485 et ISO 90001. 

Aujourd’hui, ces activités sont regroupées sous le nom de TECH’AIR 

et représentent le premier pôle en atmosphère contrôlée en milieu 

adaptée et protégée en France. 

Les activités de TECH’AIR apportent des savoirs-faire et portent également des valeurs 

indispensables dans l’écosystème du soin et de la santé, dans une optique de co-construction 

de partenariats ambitieux. 

TECH’AIR, c’est un personnel composé de plus de 100 travailleurs, formé en continu, aux 

compétences et profils variés, un encadrement rigoureux et rôdé aux exigences et aux rythmes 

de la production en monde dit “ordinaire”.  

 

> AIDES 

Créée en 1984, AIDES est la première association de lutte contre le sida 

et les hépatites en France et en Europe. Elle est reconnue d'utilité 

publique et labellisée "don en confiance" par le Comité de la Charte. 

AIDES agit depuis 30 ans avec et auprès des populations les plus vulnérables au VIH/sida et 

aux hépatites pour réduire les nouvelles contaminations et accompagner les personnes 

touchées vers le soin et dans la défense de leurs droits. Plus globalement, l'association joue un 

rôle majeur dans l'amélioration de la prise en compte des malades dans le système de santé 

en France, l'évolution des droits des personnes vulnérables et la lutte contre les discriminations. 

Ses principes : respect, indépendance, confidentialité et non-jugement. 
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> HF Prévention  

HF Prévention est une association qui promeut et/ou réalise des actions 

d’information envers tout public concernant les maladies chroniques, les affections 

de longue durée (diabète, maladies cardiovasculaires, obésité, etc..), mais aussi 

concernant les moyens de se prémunir et les modes de contaminations 

notamment pour les IST, le VIH et les hépatites. Depuis près de 15 ans, HF Prévention mène 

des actions de promotion de la santé et de réduction des risques dans le champ de la santé 

publique. Ces actions s'inscrivent dans une volonté d’accessibilité à tous types de publics, quels 

que soient leur sexualité et leurs choix de vie. HF Prévention est devenue experte de la 

prévention ciblée auprès de publics dit « invisibles », c'est-à-dire ceux qui ne se sentent pas 

concernés par les actions ciblées des pouvoirs publics. Résolument ancré dans l’innovation, 

notamment au travers d’applications mobiles comme TUP pour trouver des préservatifs et des 

lieux de dépistages partout en France, HF Prévention a plus récemment créé le concept des 

Games Changer, approche novatrice, qui initie le changement de comportement.  

Pour plus d'informations, rendez-vous sur la page Facebook www.facebook.com/hfprevention 

 

> LMDE  

 

La Mutuelle Des Etudiants est historiquement l’un des principaux 

organismes de protection sociale des étudiants. Elle vise, depuis sa 

création, à l’amélioration des conditions de vie des étudiants : protection sociale de qualité, 

éducation à la santé, prévention, solidarité, accès à l’autonomie… 

Parmi les métiers de la mutuelle : la prévention pour prévenir les conduites à risques et 

promouvoir la santé des étudiants. 

Au-delà de son rôle de gestion de la protection sociale, La Mutuelle Des Etudiants est aussi un 

lieu d’engagement et de promotion des valeurs mutualistes. Depuis sa création, La Mutuelle 

Des Etudiants s’appuie sur une vision solidaire et citoyenne, aussi bien dans le domaine de la 

santé que concernant les droits des jeunes, leur accession au logement et leur intégration 

sociale. 

 

> SMEREP 

 

La SMEREP, Mutuelle étudiante historique active depuis près de 50 ans, 

est un acteur clé de la prévention santé des étudiants.  

Elle agit en faveur de la préservation de leur capital santé sur des questions préoccupant cette 

jeune population en prise d’autonomie : stress, sommeil, nutrition, santé sexuelle, addictions, 

etc. 

http://www.facebook.com/hfprevention
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Consciente de leur besoin d’accompagnement, elle les sensibilise à la prévention santé de 

différentes manières : animation d’ateliers gratuits à l’éducation à la santé, documentation et 

mise à disposition d’une Cabine E-santé pour des bilans gratuits. 

La SMEREP s’attache également à leur proposer des garanties en complémentaire santé 

correspondant à leur besoin avec des forfaits spécifiques et adaptées à leur budget d’étudiants. 

Toutes les infos sur www.smerep.fr 

  

> VPSS « Vers Paris sans sida » 

 

Vers Paris sans sida est une initiative de la Mairie de Paris, lancée en 2016 dans 

le but de mettre fin à la transmission du VIH dans la capitale d’ici 2030. C’est un 

projet collectif, fondé sur la science, l’engagement politique et l’expertise des 

communautés. Pour atteindre zéro nouvelle contamination et zéro stigma pour les 

personnes vivant avec le VIH comme pour l’ensemble des communautés que le VIH discrimine, 

Vers Paris sans sida agit sur trois fronts. D’abord, par la communication : en portant dans 

l’espace public parisien une communication simple, directe, positive et quotidienne sur les 

nouvelles solutions de protection et de dépistage qui vont permettre d’endiguer l’épidémie, mais 

aussi en développant des actions de communication adaptées aux médias et codes culturels 

des populations concernées. Ensuite, par le renforcement de l’offre locale en santé sexuelle 

pour démultiplier les opportunités de recours aux dépistages et aux traitements, en faciliter 

l’accès et accroître les fréquences de test VIH notamment parmi les hommes homosexuels ou 

bisexuels. Enfin, par le soutien aux dispositifs communautaires de promotion de la santé et des 

droits pour les minorités qui cumulent les situations d’exclusion et de vulnérabilité (personnes 

trans, travailleur.ses du sexe…). 

 

 

 

 

CONTACT PRESSE 

 

 
Damien Maillard | damien.maillard@prpa.fr | 01 46 99 69 61 | 06 80 28 47 70 

Alizée Feauveaux | alizee.feauveaux@prpa.fr | 06 29 30 89 22 

 

1 Costagliola D. Epidémiologie de l’infection à VIH en France (juillet 2017). Prise en charge médicale des personnes vivant avec 

le VIH. Recommandations du groupe d’experts sous la direction du Pr Philippe Morlat et sous l’égide du CNS et de l’ANRS 

(https://cns.sante.fr/wp-content/uploads/2017/10/experts-vih_epidemio.pdf) 

 

2 http://invs.santepubliquefrance.fr/fr/Dossiers-thematiques/Maladies-infectieuses/VIH-sida-IST/Infection-a-VIH-et-sida/Aide-

memoire 
 

3 CRIPS et vih.org novembre 2017, infographie www.ireps-ara.org.  
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